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Le chef de l’Etat a reçu, sa-
medi, le prix « TIC pour le
développement durable »
attribué par l’Union interna-
tionale des télécommuni-
cations, pour les progrès
importants et rapides du
Gabon en matière de tech-
nologies de l’information et
des télécommunications. 

LE président Ali Bongo On‐dimba a été primé, samedisoir, à New York, par l’Unioninternationale des télécom‐munications (UIT). C'était aucours d’un dîner de gala orga‐nisé au siège des Nationsunies, à l’occasion du 150e an‐niversaire de cet organisme.Le prix TIC pour le développe‐ment durable remis au chef del’Etat par le secrétaire général
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de l’UIT, Houlin Zhao, récom‐pense le dirigeant gabonais,pour les progrès importants etrapides du Gabon en matièrede développement des techno‐logies de l’information et de lacommunication (TIC).Ce prix est effectivement dé‐cerné aux dirigeants des paysqui ont su engager des actionsdécisives pour améliorer l’ac‐cès aux technologies de l’infor‐mation et de la

communication, diminuer lescoûts et étendre leur diffusionau service de développementsocio‐économique. Notre paysa réussi, grâce à la forte volontéde son président, à réaliser desperformances sérieuses dansce domaine.On note que l’Internet, pour neprendre que cet outil, sera ac‐cessible d’ici la "in de cetteannée à 43% de la population.Le Gabon a ainsi développé la

connexion du pays à la dorsaleoptique à haut débit d’Afriquecentrale avec le concours de laBanque mondiale pour un coûtglobal de 110 millions de dol‐lars. Ce qui est conforme aux enga‐gements pris par Ali Bongo On‐dimba, lors des rencontres etforums sur les TIC auxquellesil a pris part, aussi bien à Kigali(Rwanda) en 2013 et à Genèveen 2011. Ces actions s’inscri‐

vent naturellement dans ladroite ligne du programmegouvernemental en matière dedéveloppement du Gabon desservices, un des piliers de sonprojet de société. Le président de la Républiques’est dit honoré de recevoir, de‐vant un parterre de personna‐lités, une distinction quicon"irme, s’il en est besoin, lamarche résolue de notre payspour garantir un accès pour

tous ses citoyens aux TIC. Undroit inaliénable au megabytequ’il s’était engagé à promou‐voir pour tous les Gabonais. Il afait valoir les performances denotre pays en présentant le ni‐veau d’accès au téléphone por‐table avec la 4G avant demaintenir ses ambitions pourle Gabon en matière de tech‐nologies de l’information et dela communication.L’attribution de ce prix inter‐vient quelques mois après latenue à Akanda, au nord de Li‐breville, du colloque mondialdes régulateurs. Cette rencon‐tre présidée par l’Autorité derégulation des communica‐tions électroniques et despostes (ARCEP), que dirige M.Lin Mombo, présent égale‐ment au siège des Nationsunies, avait réuni 400 hauts di‐rigeants des télécommunica‐tions à l’initiative de l’Unioninternationale des télécom‐munications. 

Le chef de l'Etat, Ali Bongo Ondimba, entouré des res-
ponsables de l'UIT peu après la réception de son prix.
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Le couple présidentiel posant avec le SG de l'UIT.
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Cette donation pour la dé-
cennie de la femme 2015-
2025 a été annoncée par
Ali Bongo Ondimba, pour
aider les Nations unies à
mener à bien les missions
qui lui ont été assignéesA la veille de l’ouverture de la70e session de l’Assemblée gé‐nérale des Nations unies, leprésident Ali Bongo Ondimba,a pris part, hier matin, à la tableronde organisée au siège desNations unies, sur l’égalité dessexes et l’autonomisation desfemmes.Le chef de l'Etat a saisi cetteopportunité pour annoncer lacontribution "inancière duGabon pour aider les Nationsunies à mener à bien les mis‐sions qui lui ont été con"iées.
« Mon pays, le Gabon, s’engage
à contribuer à hauteur de cent
cinquante mille dollars
(150 000 $) pour la décennie de
la femme 2015-2025 », a pré‐cisé Ali Bongo Ondimba.Pour le président de la Répu‐blique, bien que nos paysconnaissent des dif"icultés "i‐nancières, nous devons, ce‐pendant, face à l’importance etla noblesse de la tâche assurerla pérennité de cette institu‐tion qui est souvent confron‐tée à l’insuf"isance de fondspour mener à bien les mis‐sions que nous lui avonscon"iées. Il s’agit donc là d’undevoir auquel notre pays n’apu se soustraire.La question de l’égalité dugenre dans notre pays occupeune place de choix depuis l'in‐dépendance avec la mise enplace des politiques d’égalaccès à tous les citoyens àl’éducation, à la formation, àl’emploi et à tous les servicespublics. Cependant, si la placedes femmes a décru dans lesdifférentes instances décision‐
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nelles ces précédentes années,a souligné le chef de l’Etat, au‐jourd’hui de nombreuses me‐sures ont été prises pourassurer une grande participa‐tion de la femme dans la prisede décision, tant au niveau ad‐ministratif que politique.C’est tout le sens de l’adoptionrécente d’une loi "ixant le quotade candidatures des femmes àau moins 30% pour les élec‐tions politiques, suite à sonappel lancé au Parlement le 12septembre 2012. Mieux en‐core, en décidant de faire de ladécennie 2015‐2025 celle de lafemme gabonaise, Ali BongoOndimba veut asseoir le tempsnécessaire l’adhésion de tous,de manière irréversible le pro‐cessus de promotion et de va‐lorisation de la femme, a"in debannir dé"initivement touteidée de discrimination baséesur le genre. Cette période de dix ans vise àne plus voir aucun Gabonaisfaire de distinction de quelquenature que ce soit entre unhomme et une femme, a tenu àpréciser le chef de l’Etat gabo‐nais devant les participants àcette rencontre de haut niveausur une thématique qui préoc‐cupe et engage l’ensemble dela communauté mondiale.Ali Bongo a été clair : le proces‐sus de promotion de la femmedans la conduite des affaires del’Etat, à tous les niveaux, estdésormais irréversible. Pour ce

faire, le Gabon va accentuertous les efforts nécessairespour éliminer dé"initivementtoutes les formes de discrimi‐nation liées au genre.Quant à l’autonomisation desfemmes, elle a de sens auGabon dans le traitement de laquestion des populations éco‐nomiquement faibles, a assuréle président de la République.Outre les nombreuses actionset décisions, des mécanismesinstitutionnels garantissentaux femmes un accès équitableaux ressources économiques,au même titre que leshommes.Par ailleurs, la mise en place ducrédit « Akassi » initié par MmeSylvia Bongo Ondimba, a per‐mis à de nombreuses femmesde béné"icier des micro‐créditspour la réalisation des activitésgénératrices de revenus. Demême, un fonds nationald’aide social facilitant l’accès aucrédit aux Gabonais économi‐quement faibles, en particulierles femmes, et contribuer aurenforcement des capacitésopérationnelles des promo‐teurs, a été mis en place. C'estdans cette perspective qu'a étéréalisé le programme agricoleGraine dont l'objectif principalest de favoriser l’intégration dela femme par l'amélioration desa productivité dans ce secteur.Peu après sa participation àcette table ronde, le Gabon aprésidé, dans l’après‐midi, une

réunion de haut niveau sur leClimat. A deux mois et demi dela Conférence mondiale sur leclimat à Paris, l’initiative gabo‐naise porte naturellement surtous les enjeux environnemen‐taux du moment. Le chef del'Etat dont le leadership sur laquestion climatique est re‐connu, s’emploiera comme

d’autres acteurs majeurs, àmobiliser les partenaires surcette préoccupation planétaire(nous y reviendrons).Une entrevue avec le secrétairegénéral des Nations unies, BanKi‐Moon était également pré‐vue en milieu d’après‐midi. Cesera l'occasion d'un largeéchange de vues sur plusieurs

grands sujets, notamment, lasécurité en Afrique centrale, laRCA, la lutte contre BokoHaram, etc.C'est dans le cadre des rencon‐tres bilatérales que le chef del'Etat a échangé avec son ho‐mologue sénégalais, le prési‐dent Macky Sall, hier.

Le président Ali Bongo Ondimba a échangé, hier,
avec son homologue sénégalais Macky Sall.
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